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AU CONSEIL GENERAL, 
demain · comme hier, Je3 
élus communistes agiront 

pour que le VAR ·cesse d'êtr e 
sacrifié. 

Tour nés résolument vers l' a­
venir, ils s'emploieront à t·éa:­
liser une large union de la po­
pulation des villes et des cam­
pagnes varoises, afin que 
triomphe, une politique féconde 
comportant notamment : 
1.) EMPLOI 

a) La défense des industries 
e,'<i.stantes, la lutte résolue 
contre les fermetures et licen­
ciements (Arsenal, C.N.I.M. de 
La Seyne, !\fines de Bauxite, 
etc ... ). 

b) La mise en route et l'a c­
célération des· zones industriel­
les dans la région de Toulon -
La Seyne, La Valette, La Gar • 
de, Hyeyoes. 

Classement du VAR en zone 
privilégiée. 

c) La création de 30.()j)O em· 
plois nouveaux. nécessaires aa-.. 
milliers de jeunes en âge de 
travailler ; 

d) Action pour obtenir l'in s­
tallation du Cyclosynchrotron 
dans le VAR. 

e) Continuation des tt-avaux 
du Canal de Provence • Cons­
truc tion du barrage de Salnte­
C!'oix, et en attendant accé!é­
ration de la branche Sainte­
Baume - Toulon, condition de 
l'essor industriel, agricole, 
touristique du département. 
2.) AGRICULTURE 

Défense et modernisation de 
notre agriculture, par une aide 
à la petite et moyenne exploi­
tation, et par le soutien de ses 
1·evendications ; lutte contre 
les répercussions du Marché 
Commun, et contre l'applica ­
tion de la T.V.A. Défense du 
code du vin. 
3) ENSEIGNEMENT 

A) Participation du Conseil 

Général, et action pour obtenir 
celle de l'Etat à l'équipement 
en établissements scolaires de 
tous ordres : 

Ecoles du 1er degré ; 
~coles maternelles ; 
Collèges d'enseignement tech-
nique ; _ 
Enseignement supérieur (Ins­
titut Universitaire Technique 
1er Cycle). 
Enseignement supérieur 
« Droit » • IC Sciences » 
a Lettres ». 
B) Maintien et développe­

ment de l'effort du Conseil 
Général en -faveur des œuvres 
post et périscolaires : Colonies 
de vacances, caisse des écoles, 
cantines, classes de neige, cen­
tre aéré de vacances, biblio­
thèque scolaires, etc ... ) 

C) Promotion d'une po;iti. 
que culturelle de valeur, à 
l'échelle du département. 
4) ŒUVRES SOCIALES 

ET SANITAIRES 
Développement de l' œuvre . 

entreprise sur le plan social, 
en particulier : 

Création d'un véritable ré­
seau de crèches et haltes d' en­
fants, dispensaires, hôpitaux, 
écoles d'infirmières, centres de 
protection maternelle et infan• . 
tile. 
5) TOURISME 

Défense de nos sites, de nos 
plages et de nos villages sacri­
fiés à la politique de la guerre 
(Iles d'Hyères), et lutte conire 
la spéculation immobilièrè. 

Développement du Touris­
me et notamment du Tou­
risme populaire, par des 
investissements pour les 
espaces verts : 
Le libre accès -~ la mer 
garanti ; 
Développement du cam­
ping, construction de mai­
sons de jeunes et de foye1·s 
ruraux. 

6) EQUIPEMENTS ET 
COMMUNICATIONS 
Action pour lt> déve!oppc ­
ment économique des ré ­
gions rurales pat' l'implan­
tation d'industr ies Nouvel· 
les. 
Rétablissement du fonds 
routier dans sa dotation 
initiale, soit le 22 % du 
produit d~ la taxe sur les 
carburan ts routiers, ainsi 
que le respect du pourcen­
tage prévu, pour les dépar­
tements et communes. 
Accélération des travau x: 
pour l'installation du télé­
phone afin de répondre a1.1,'C 
besoins urgents des usa­
gers. 
Action pour développer les 
liaisons avec les régions 
voisines et la CORSE. 
Rétablissement des liaisons 
normales Toulon - Ajaccio, 
et Toulon • Bastia. 
Réalisation d'autoroutes en 
respectant les intérêts des 
agriculteurs. 
Développement des lignes 
aériennes. 

7) LOGEMENT : 
Augmentation d es crédi ts, 

pour le développement tlP.!'l 
H.L.M. sur le plan départemen­
tal. 

8) FORETS ET LUTTE 
CONTRE L'INCENDIE : 

Assurer une politique cohé­
rente, pour la sauvegarde de 
nos forêts. 

Un équipement moderne de 
lutte contre l'incendie. 
Une politique de reboise­
ment avec des arbres de 
nouvelles essences. 
Un meilleur entretien de 
nos forêts. 

9) FINANCES 
Lutte pour une réforme dé­

mocratique des finances loca• 
les. 

TEZ· ,COM 

Maurice 
PAUL 

adjoint au Maire de La Seyne 

CANDIDAT DAN1S LE CANTO·N 
LA SEYNE 



ELECTRICES, 
ELECTEURS, 

par 

Toussaint 

MERLE 
Député-Maire de la Seyne 
Conseiller général sortant 

E11~-
sept 
gén 

Cctte 
le prem 

Er 
repré 
mant 
honnê 
a aœédé 
mandat s 
r ice Paul 

Vous 
parce qu' 
Fr ançais, 
aux Ch 
8 ans él 
a ainsi a 
son jeun e 
général l' 

L'U. 
n' ose pa s 
délégué 
Baptiste 
che. Ils a 
tels qu'il 
ou forcés 

TA X 1 
BIQUETTE 
Quai Gabri~I-Péri 

BUVETTE SEYNOISE 

Trois candidats qui n'en font qu'un 

TAXI WILLIAM 
Rue Hoche 
LA SEYNE 

BAR DES AMIS 
Rue Nicolas.Chapuls 

FOURNITURES 
Autos et Outillages 

SENEOUIER 
6, rue Lagane 
LA SEYNE 

ILS n'ont pas pu faire autrement que 
de se faire connaître, quinze jours 

avant le premier tour, ces pauvres 
gaulli stes. Il faut croire que le coup 
reçu par Bayle en mars dernier a eu 
de sérieuses r épercussions pour le 
camp U.N.R. . 

Et leurs difficultés sont telles qu'ils 
ont dû s'y mettre à trois au premi er 
tour, pour essayer de gagner au 
deuxième tour, s'il y en a un. 

Ces trois compères ont été désignés 
par le Préfet et le pat ronat, il s'agit , 
vous l'avez comp.'fs, de MM. Roche, 
Baptiste et de ce pauvr e Frison . 

L'U,N-R. battue en mars dernie. , 
tente une autre op ération. eue pr esen­
te deux candidats camoufl és Baptiste­
Roche et un troisième caJ:11idat de di­
version . 

Ainsi pense !'U.N.R., dans i 'éventua­
Jité d'un deuxième tour, le Seynois 
pourrait se désister en faveur du Six­
Fournais mieux placé ou vice-versa. 

Le pou voir gaulliste et Je pa tr ona t 
ne pouva ient mieux choi sir leurs hom­
mes: 

- M. Roche fut désigné par Je Pré ­
fet comme adm inistr ate fr des HL M , 
le jour où la r éforme gaullist e chassa 
les r epr ésen tants des loca tair es élus 
démocratiquement dans les Conseils 
d'administration. 

- M. Roche dit qu'il est contre les 
ordonnances ga1.1l1istes. Mais le 17 mai 
dernier, journ ée d'action <7.m tre ces or ­
donn ances, Roche ne fit pa s la grève 
et fit pression en tant que chef de hu­
reau pour que ses subordo nnés fas sent 
de même. 

- Et il dit qu'il est républicain ! 
- Il est gaulliste ! 
M. Roche dit qu'il a tout fait à l'Offi­

ce d'HLM. II oublie de dire qu e c'est 
la municipalité qui, en 1948 cons tituait 
l'Office municip al d 'HLM. Il oublie de 
dire que c 'est la munici palité qui a 
acheté les terrai ns des cités HLM et 
qu' une partie de ceux-d a été cédée 
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grat uit eme nt à l'Office. Il oubli e de d i­
re, que la municip alité garantit tous 
les emprun ts de l'Office, sans guoi, les 
logements ne pourr aient être cons­
trni ts. 

li oubli e aussi de dire que tou tes tes 
construct ions HLM qui se r éalisent de­
p uis qu'il a été mis en place par le 
Préf et, étaien t dé~"à projetées et prête s 
à être mise en c tier avan t que ce 
Monsi eur arriv e à 'Office. , 

Il oublie auss i le rôle déterminan t et 
la h au te compéten ce de notre camara ­
de T. Merl e, président de l'Office, qui 
est le p r incipal ar tisan df>.s cons.ll'Uc-
tion s HLM. -

M. Roche veut duper les électeurs. 
Il ve1.1t les abuser également lorsqu ' il 
dit qu 'il est l'a.mi du Maire ou de Mau­
ri ce Pau l, ce qui est a rchi-faux. 

Les comm uniste s n'ont jamais eu 
des amis qui se font pro téger par la 
police pour as surer leurs ,réunions 
comm e le fit M. Roche au Floréal le 
s,µn edi 9 sept embre. 

Et enfin Roche a édité 30.000 affi ­
ch es et pa ye grllssement ceux qw 
l'es corte nt dan s sa campagne , grâce 
aux fon ds de la Préfect ure, parce qu'il 
est l'ho mme du pouvoir. 

. 0 . 

M. Baptis te « in dép.'ndaot de tout 
parti » comme il di t , c 'est à ce ti tre, 
qu'il _ app ela à voter gaullis te en mars 
(lerwer. 

C'es t aussi à ce titre , q1'il fit veni r 
un sous-ministre gaullis te pour inaugu . 
rer le CES de Six-Fours, et q1.1'il orga ­
nisa le repa s amical , d'adieu au Sous­
Préfet du Var, il y a un • mois . 

.Mais M. Bap ti.."l.l n'est pas qu'un 
gaulliste, tJ est aussi comme M. Ro­
che, l'homme du patronat. C'es.t lui qw 
est à l'origine de la fermeture de la 
Coudoulièr e (usine de tuiles). 

C'est lui qui fit, au lendem ain .des 
élect ion s municipales de mars 1965, 
classer la région de l'usine. en ronc à 
urbaniser et par l:l sui te , il aida le 
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LA SEYNE 
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p atroa a t de la Socié té de Marseil le à 
rayer de la carte l'usine . U 1\1.t \e seul 
mah"e absent et non représ enté à l a 
r éunion des maires de l'Oues t varois 
pour la dét:e.n.se des chantiers de La 
Sey0e . 

M. Baptiste est plus que ça encore, 
il n' est pas gue l'bo.mme du pouvoir et 
du pat ronat , il est aussi part isnn de la 
des tr uction de nos beaux sites . puis­
qu' il laisse construire sur les chemù1s 
d'accès au bord de mer (au mon t Sal­
va ) et qu'il veut sup_primcr la bea uté 
du coq uet po rt du Bru sc. 

Voilà ces de u." compères dont les 
équ ip es noct urnes 1ont bande ense m­
ble. 

Le tr oisi ème, M.. frison o 'cst qu 'w1 
candida t de d1ver ion, mis là par le 
pouv oi r et la réac tion . il fut uûli sé 
égal emen t en mars dern ier pour ten ter 
une op ér at ion électorale. Il essaya à 
l' époque de dresser les co• 1mcrçauts 
et arti sans seynois contre le • Jaire, 
candida t aux élections de député. en 
les appelant à une grève de deux he u­
re s. 

Il échoua dans sa teotatiœ, puisou .:­
rux comme rçan ts seulement le suivi­
r ent su. wi mHlier . Demi reme nt , 
voulan t se faire réélire President de 
l 'Association des comm erçants, en vue 
des élections cant onales, il orga nisa 
un référendum, sur 1.500 p.ne nt és il 
ob ti ent 130 suffrag es seul went . 

Décidé men t, il faut que l'U.N.R. soit 
vraime nt en baisse vour qu 'elle ait fait 
appel, y comp ris à cr pauvre Fris on . 

Devant cett e situ:-.· ion. le choix des 
élect eurs se,ra don c facilité. 

Comme à Alès, il •·oter ont pour que 
ça change dans not n oays, ils batt ront 
les U.N.R. camou fl ~ sous les éti quet ­
tes d 'indép endant e t de républi cain. 

Ils voter on t mas 1ver:r;ient pour le 
can didat du Parti Communiste Fran­
çais quj les défendra efficacement. 

Mauri ce PAUL. 
adjoi nt au maire de La S yne 

can didat du PCF. 

BOUCHERIE 
CHEVALI 

CARALLI 
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URS ET ELECTRICES de La Seynt\ 
ours, Saint-Mandrier, le dimanche 24 
mbre, vous désignerez votre conseiller 
al. 

Allons ! « Indépendant 'I> le Docteur Baptis­
te ? lui qui a reçu un ministre gaulliste ! lui qui 
a appelé ·à voter pour !'U.N.R. Bayle ! lui qui 
a récidivé en invitant Je sous-préfet· gaulliste ? 

La campagne élector ale est riche d'enseigne­
ments. 

Les mêmes éléments gaullist.es défendent 
Baptiste et Roche, n'est-ce pas f. Léonardi, can­
didat U.N.R. et M. Nicolas, ex-député suppléant 
U.N.R. ? 

tâche, vous me l'aviez confiée, et dès 
· tour, - en 1945, en 1955, en 1961. 

1 -

Alfons 
0

! seulement « républicain 1> M. Roche ? 

année, le Parti Communiste Français 
de d'accorder votre confiance à Mau­

, comme je l'ai déjà écrit : « mon vieil 
on jeune camarade i>. Vous le ferez 

ent. 

Alors qu'il représente le Préf et gaulliste à l'Offi­
ce d'H.L.M. ! Alors que le patronat des C.N.I.M. 
lui laisse toute liberté pour SR campagne élec­
torale ? on le voit très ' peu, dans les chantier., ! 
Ce M. Roche quiy tel Je geai de la Fontaine aime 
à se « parer des plumes de paon 1> • ! car c'est 
grâce à lui que tout a étk fait à La Seyne ! ! ! 

Qui pale la coûteuse campagne électorale de 
MM. Baptiste et Roche '! Alors que notre sous-
cription électorale est publique ? . 

s dernier, vous m'avez chargé de vous 
r à l'Assemblée Nationale. Aussi, esti­ 0 0 0 

De nombreux comités .de parrainage se sont 
constitués et se constituent encore pour défendre 
fa candidature claire, honnête, enthousiast.e de 
Maurice PAUL. ~ 

n'est pas sérieux de vouloir remplir 
nt trois mandats, le Parti CommuniJ;te 
à ma demande : me consacrer à mes 
e maire et de député, présenter Mau• 
au conseil génér~. 

MM. Baptiste et Roche, ne font pas de la 
politique, ils administrent ! 

Oui, Maurice PAUL, c'est la clarté, MM. Bap­
tiste et Roche, c'est l'équivoque. 

Les électeurs aiment la clarté. Ne l'ont-ils 
pas démontré, le 10 septembre, à Alès, où la 
lamentable combinaison gaulliste s'est effondrée 
et où le candidat de 1a gauc~ unie autour du 
Parti Communiste a remporté une importante et 
retentissant.e victoire ? 

Exactement comme M. Pompidou qui, le 8 
septembre à la Télévision et à la Radio indi­
quait : « je ne suis pas un homme politique ! :o ouvez avoir confiance en lui. D'abord, 

1 est le candidat du Parti Communist.e. 
ensuite parce que militant syndicaliste 
· ers de La Seyne, parce que depuis 
municipal à La Seyne, Maw·ice Paul 
cumulé une riche expérience, malgré 

âge. Il est prêt à poursuivre, au conseil 

Mais M Pompidou « administre ·» en faveur 
des Banquiers et du Patronat Il en serait de 
même pour « l'administration > de MM. Baptiste 
et Roche ! 

0 0 0 

Il en sera de même, dans le canton de La 
Seyne, le 24 septembre. 

uvre que nous y avons accomplie. Maurice PAUL, est un administrateur qui a 
fait ses preuves au conseil municipal de La 
Seyne. 

Le succès de la candidature Maurice PAUL, 
dès le premier tour, mettra en échec la combi­
naison gaulliste montée aut.our de MM. Baptiste 

0 0 0 et Roche. ' 

R., le gaullisme, en perte de vitesse,. 
nous affronter au grand jour ? Elle a 

soi-disant « indépendant 1>, le Docteur 
un soi-disant « Républicain 1>, M. Ro­

tendent le second tour pour se dévoiler 

Mamice PAUL, au conseil général, défendra 
les libertés des collectivités locales contre le 

- Préfet, représentant du pouvolr central. 

Maurice PAUL, comme il le fait depuis 1958, 
luttera contre la politique antisociale du gaullis­
me. Et notamment contre 1es dernières et néfas­
tes ordonnances. 

Vous direz, en même temps, votre volonté 
d'une politique sociale, de progrès sage et conti­
nu, d'expansion économique, d'indépendance na­
tionale et de paix. 

sont : des représentants, volontaires 
du pouvoir personnel. 

11 

LE 

/ 

T. MERLE 
député · maire de La Seyne 
conseiller général sortant 

BON SENS 

1, 
1, 
1, 

QUELQUES jours seulement nous sé­
parent des élections cantonales. 

Depuis déjà deux semaines, au tra­
vers d'émissions télévisées le pouvoir 
prétend « informer » la population sur 
le rôle dës Conseils généraux. En réa­
lité il vise à en diminuer la portée en 
argumentant sur son seul aspect ad­
ministratif au sens technocratique du 
mot. 

Si les délibérations des Consell géné­
rawc sont actes administratifs (la di­
rection d'une usine, la gestion des af­
faires nationales comme l'équilibre du 
budget familial en sont également) 
mais encore faut-il répondre à la ques­
tion : Administration au service de 
qui? · 

Prenons qùelques exemples . qui ne 
trompent pas : . 

- Les ordonnances contre la Sécuri­
té Sociale sont « des actes administra . 
tifs » mais dans la pratique ils devien­
nent des réalités politiques qui vont 
gréver le budget des travailleurs, limi­
ter les soins et ainsi porter un coup 
sévère au droit à la santé. 

- Le livre blanc, les IVme et Vme 
plan, le plan de stabilisation , les or­
dennances sur " l'intéressement » des 
travailleurs aux fruits de l'expansion 
des entreprises sont tous également · 
« des actes administratifs " qui dans 
la réalité politique développent le chô­
mage, bloquent les salaires et restrei• 
gnent le pouvoir d'achat des travail-

, leurs au profit de la minorité d'exploi • 
tants généreusement subventionn es 
aux frais des contribuaples. 

• 
Ll 

Noqs en vérifions les conséquences 
notamment aux C.N.I.M. où la sup. 
pression des colonies de vacances, cel­
le de la prime de jour et de l'horaire 
bloc ; les atteintes awc libertés syndi­
cales, le blocage des bonis comme la 
stagnation des salaires s'accompagnent 
d'un enrichissement des dirigeants pa­
tronaux qui réalisent des transforma­
tions pour le moins couteuses et ins• 
tallent leur siège sur les Champs-Ely­
sées. 

- La délibération de la municipalité 
Baptiste à Six-Fours classant les ter­
rains Romain Boyer en zone à urbani. 
ser paraissait au =Jendemain des élec­
tions municipales de 1965 « un simple 
acte administratif ,, elle était dans les 
faits un acte politique au service du 
patronat des salariés et contre les in­
térêts de ses travailleurs aujourd'hui 
tous liçenciés. 

- H en est de t1ême des décrets de 
1963 qui évinçaient les élus des 'locatai­
res des Conseil d'administration HLM 
en les remplaçant par des administra­
teurs désignés, dont M. Roche à La 
Seyne choisi par la préfecture du Var. 
Il s'agit encore là « d'un acte adminis­
tratif » , qui, .s'il n'a 'dans la réalité 
apporté la construction d'aucun HLM 
supplémentaire, il n'en a pas moins 
entraîné une augmentation régulière 
des loyers de 10 pour cent tous les 
6 mois. 

Nous pourrions ainsi multiplier les 
exemples pour montrer que tous les 
actes administratifs sont pris dans le 
cadre d'une orientation poli.tique. au 

service soit de la classe ouvrière, soit 
du grand patronat. 

Toutes les élections, expressions de 
la vie démocratique, sont pour les ci• 
toyens la possibilité de sanctionner 
qne politique. 

Le 24 septembre, les travailleurs en 
général auront à se prononcer pour ou 
contre la politique actuelle au service 
du capital. 

Ils détermineront leur suffrage, non 
pas en fonction des qualités personnel­
les dont ne manque pas de se prévaloir 
chaque candidat mais en tenant comp­
te de la place que celui-<:i occupe dans 
la lutte pour le progrès social et le 
mieqx être de la classe ouvrière. 

La chose se situe entre le représen­
tant des travailleurs et des petites gens 
d'une part et les représèntants du 
pouvoir et du grand patronat de l'au­
tre. 

Dans le canton de La Seyne - Six­
Fours - St-Mandrier, malgré le grand 
nombre de candidature . Les travail­
leurs sauront choisir Maurice Paul non 
seulement parce qu'en tant qu'ancien 
ouvrier des F.C.M., militant syndicalis­
te, il est issu même de la classe OQ.­
vrière. Mais, aussi parce qu'en tant que 

• candidat du Parti Communiste Fran­
çais, il est dans notre canton Je repré­
sentant authentique de l'opposition dé­
mocratique à la politique actuelle. 

En votant et faisant voter Maurice 
Paul, les travailleurs accompliront une 
nouvelle étape dans la lutte pour 
l'émancipation de la classe o~vrière et 
le progrès social. 
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Notre BILAN 
et nos 

PERSPECTIVES 
L'ACTIVITE de notre camarade Toussaint 

MERLE a été des plus fécondes durant près 
de 22 ans au Conseil Général. 

Il a toujours été un fervent défenseur des 
intérêts des masses laborieuses, et nous manque­
rions de places dans ces colonnes, pour décrire 
toute son activité bénéfique au sein de l'assem­
blée départementale. 

Nous voulons cependant, rappeler que T. 
MERLE n'a jamais manqué une occasion pom· 
défendre la paix, les revendications, les aspira­
tions des tl'availleurs des classes moyennes et 
pour lutter efficacement contre les atteintes aux 
libertés communales et départementales. 

Ses interventions au conseil général, toujours 
écoutées avec grand intét·êt, ont été souvent sui­
vies d'effet et ont tr~s fréquemment obtenu une 
suite favorable dans l'intérêt de notre canton. 

Il n'y a pas si longtemps, le Préfet involon­
tairement rendait hommage à l'activité, à la 
compétence de notre camarade T. MERLE en 
déclarant : « M. MERLE vous protestez toujours 
et cependant c'est vous qui obtenez le plus ici ,:,. 

C'est cette activité que nous entendons pour­
suivre au sein de l'assemblée départementale 
dans l'intérêt de notre canton, dont nous voulons 
le développement et la prospérité. 

Nous sommes les mieux qualifiés pour celà, 
car nous ne cédons à aucune pression ·gouverne­
mentale ou patronale. Sollicitant le contrôlé des 
masses populaires, nous les appelons à soutenir 
notre lutte lorsque celà s'avère nécessaire. 

Il ne pourrait pas en être de même pour 
M. Baptiste ou M. Roche, amis du pouvoir, dont 
ils sont tous deux les candidats camouflés, à ce 
titre, fis seraient vite raisonnés par le Préfet, 
·comme l'était 'M. Bayle qui fut incapable d'offrir 
un bilan de son mandat de député cinq ans 
après son élection: 

Ce dont a besoin notre canton, c'est d'un 
conseil1er général, dévoué et libre de mener llile 
lutte efficace en faveur des masses laborieuses. 

Un conseiller général qui ne ménagera aucun 
effort pour faire avancer et aboutir le program· 
me suivant : 
♦ Lutter pour le progrès social, la paix, les 

libertés et l'avènement d'un régime démo­
cratique. 

♦ Tout faire pour favoriser l'union de la gauche 
en vue de la . réalisation d'un programme 
commun de gouvernement. 

♦ Combattre les ordonnances gaullistes portant 
atteinte à la Sécurité Sociale. 

♦ En matière. d'emploi, défendre les industries 
e.'Cistantes, empêcher tous licenciements et 

. fermeture d'entreprises, faire classer la zone 
industrielle de La Seyne en zone privilégiée, 
œuvrer à la création des 30.000 emplois nou­
veaux nécessaires au Var. 

♦ Eau, faire avanœr rapidement les travaux 
du canal de Provence et autres travaux 
susceptibles d'amener de l'eau à notre can­
ton (barrage de Sainte-Croix, branche Sainte­
Baume, Toulon). 

♦ Enseignement : obtcnh- la participation du 
Conseil général et de l'état pour toutes con~• 
tructions scola.wes (en· particulier, construc­
tion du Lycée technique et d'une école de 
plein air pour les trois communes) et pour 
les réalisations post et périscolaires : colo­
rrles de vacances, classes de neige, centre 
aéré de vacances, etc ... 

♦ Œuvres sociales et sanitaires : développer 
les œuvres entreprises sur le plan social, 
création de crèches, haltes d'enfants, dispen­
saires (renfotl ement des assistantes sociales 
.du canton, dépendant de l'action sociale dé­
partementale). 

♦ Tourisme : défendre et aménager n0S sites, 
nos plages, nos ports, (suppression des taxes · 
de péage frappant les plaisanciers), empê­
cher les empiètements de l'armée, · lutter 
efficacement contre les tirs (Sainte-Elme, 
Saint-Mandrier), obtenir la suppression des 
dépôts de munitions (Fort Napoléon et Pyro) 
qui sacrfüent des sites de valeur et entra­
vent le développement du tourisme populaire, 
des régions constructibles et à vocation in­
dustrielle (Brégaillon). 

♦ Jeunes : consb.·uire des maisons et foyers de 
jeunes dans les cités, quartiers et localités 
du canton. Favoriser le développement du 
sport et de ses installations. 

♦ Communications et équipement : accéléret' 
les travaux pour l'installation du téléphone, 
rétablir les liaisons normales Toulon • Ajac­
cio et Toulon - Bastia. 

♦ Réseau Routier : terminer Ia corniche mcr­
,veilleuse, Le Brusc, les Sablettes et la corni-
d'or (Saint-Mandrier). , 
Obtenir l'amélioration des départementales 
(559 • CD 63). 

♦ Logement : augmenter les crédits pour le 
développement d'H.L.M. sur le plan départe­
mental et local et l'augmentation du prêt du 
conseil général à la construction. 

♦ Forêts : opérer une politique cohérente pm:r 
la sauvegarde de nos forêts et doter de 
moyens modernes la lutte contre les incen­
dies. 

♦ Finances : lutter pour une véritable réforme 
démocratique des finances locales et dépélr­
tementales. 

Maurice PAUL 
Adjoint au Maire de La Seyne 

Candidat du P.C.F. 
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Vous voulez que ça change, que l'union progrerse. que la gauche 

s'entende sur un programme commun é!e gouvernP,ment . Que soit ins­

tauré dans notre_pays un régim ë authentiquement élé11ocratique : 

Votez Maurice PAUL ' • 
Vous voulez que la paix revienne au Vietnam et que la pàix mon• 

diale soit sauvegarclée, 

Votez Maurice PAUL ' • 
Vous voulez un _administî5teur at:f~ent 'ique . capable. dévoué , effi­

cace pour le développement et ta prospérité cle notre canton, 

Votez Maurice PAUL ' • 
Candidat du, Parti Communiste français. 

Adjoint au maire de la Seyne. 
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